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Nombre annuel des nouveaux prêtres, 
Canada-français (1600-1933)

1. Sources:
a) —pour les années 1600-1868:

Tanguay, Cypr., Répertoire général du clergé canadien. 
Edition de 186)8.

b) —pour les années 1868-1862: Tanguay, Cypr., Répertoire...
Edition de 1893.

c) —pour les années 1890-1933: Allaire, J.-B., Dictionnaire
du clergé canadirn-jrançais, six volumes de 1908-1934.

2. Composition du clergé canadien-français (d’après Allaire):
a) —tous les Evêques et prêtres canadiens-français en quelques

pays qu’ils vivent (Québec, Ontario, L’Ouest, Etats- 
Unis, Maritimes, Outre-Mer).

b) — les prêtres français de la Province de Québec.
c) —les prêtres d’origine française ou autres travaillant ou

ayant travaillé au milieu des Canadiens-Français.
3. Note: c'est l’année d’Ordination des prêtres qui fixe le rattachement

de ces derniers aux différentes classes chronologiques; ce 
principe de groupement des données comporte quelques excep­
tions pour certains clercs du Régime français qui sont men­
tionnés suivant l'année de leur entrée au Canada.
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Par Louis-Edmond HAMF.L1X
Directeur Institut de Géographie 
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total
1603 0
1604 1
1605 0
1606 0
1607 0
1608 0
1609 0
1610 1
1611 2
1612 1
1613 1
1614 0
1615 4
1616 0
1617 1
1618 0
1619 2
1620 1
1621 0
1622 2
1623 3
1624 0
1625 3
1626 2
1627 0
1628 1
1629 2
1630 0
1631 0
1632 1
1633 2
1634 6
1635 8
1636 6
1637 3
1638 3
1639 4
1640 2
1641 2
1642 l
1643 5
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total
1644 0
1645 1
1646 3
1647 3
1648 4
1649 1
1650 0
1651 1
1652 0
1653 0
1654 1
1655 1
1656 1
1657 3
1658 0
1659 5
1660 1
1661 1
1662 3
1663 4
1664 2
1665 5
1666 9
1667 6
1668 10
1669 2
1670 7
1671 11
1672 4
1673 6
1674 2
1675 13
1676 9
1677 7
1678 7
1679 3
1680 6
1681 4
1682 4
1683 10
1684 6
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total
1685 4
1686 4
1687 7
1688 11
1689 9
1690 17
1691 6
1692 6
1693 11
1694 11
1695 1
1696 8
1697 2
1698 11
1699 6
1700 15
1701 8
1702 9
1703 3
1704 3
1705 3
1706 7
1707 10
1708 1
1709 1
1710 7
171! 4
1712 4
1713 16
1714 12
1715 13
1716 7
1717 16
1718 6
1719 1
1720 10
1721 8
1722 7
1723 12
1724 D
1725 5
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1726
total

13
1727 6
1728 1
1729 13
1730 12
1731 12
1732 3
1733 4
1734 19
1735 3
1736 3
1737 4
1738 3
1739 4
1740 10
1741 24
1742 23
1743 11
1744 3
1745 8
1746 3
1747 20
1748 8
1749 13
1750 10
1751 9
1752 5
1753 6
1754 18
1755 16
1756 4
1757 7
1758 3
1759 3
1760 1
1761 1
1762 0
1763 2
1764 2
1765 1
1766 5
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total
1767 5
1768 3
1769 2
1770 0
1771 1
1772 5
1773 5
1774 7
1775 5
1776 8
1777 11
1778 7
1779 5
1780 7
1781 9
1782 7
1783 11
1784 11
1785 5
1786 8
1787 15
1788 10
1789 9
1790 8
1791 11
1792 7
1793 5
1794 7
1795 4
1796 7
1797 9
1798 7
1799 6
1800 5
1801 8
1802 3
1803 5
1804 3
1805 4
1806 4
1807 2
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total
1808 8
1809 6
1810 7
1811 5
1812 7
1813 11
1814 12
1815 3
1816 7
1817 10
1818 8
1819 15
1820 7
1821 8
1822 11
1823 11
1824 15
1825 12
1826 18
1827 12
1828 17
1829 16
1830 18
1831 11
1832 15
1833 20
1834 6
1835 20
1836 16
1837 24
1838 14
1839 18
1840 19
1841 25
1842 38
1843 32
1844 39
1845 30
1846 36
1847 37
1848 28
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1849
total
27

1850 38
1851 33
1852 38
1853 39
1854 44
1855 36
1856 43
1857 38
1858 48
1859 67
1860 39
1861 49
1862 40
1863 35
1864 44
1865 39
1866 48
1867 49
1868 73
1869 25
1870 37
1871 36
1872 40
1873 41
1874 40
1875 51
1876 49
1877 60
1878 34
1879 42
1880 39
1881 61
1882 72
1883 61
1884 66
1885 64
1886 72
1887 51
1888 64
1889 52
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1890
total

53 (94) 1
1891 50 (101)
1892 12 (110)
1893 107
1894 112
1895 107
18% 124
1897 98
1898 134
1899 110
1900 122
1901 147
1902 123
1903 157
1904 143
1905 146
1900 131
1907 153
1908 123
1909 158
1810 127
1911 112
1912 104
1913 122
1914 140
1915 95
1916 103
1917 81
1918 95
1919 150
1920 145
1921 63
1922 86
1923 78
1924 85
1925 81
1926 84

1 Les chiffres de Tanguay i>our 1890, 1891 et 1892 nous semblent très incom­
plets; c’est pourquoi nous donnons à partir de 1890 les chiffres compilés d’après 
Allaire. De même les chiffres donnés d'après Allaire nous semblent incomplets à 
partir de 1930.
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1927
1928 

1929
1930
1931
1932
1933

total
72

105
75
99
30
37
10

Acte de mariage de Olivar Asselin 
et Alice LeBoutillier

Le trois août mil neuf cent deux, vu la dispense de trois bans de 
mariage accordée par M. Alfred Archambault, vice-gérant de Mgr 
l’Archevêque de Montréal, entre M. Olivar Asselin, de la paroisse 
Saint-Louis de Montréal, fils majeur de feu Rieule Asselin et de dame 
Cédulie Tremblay, aussi de la paroisse de Saint-Louis de Montréal, 
d une part : et Mademoiselle Alice LeBoutillier, fille majeure de Charles 
LeBoutillier et de dame Hélène Têtu, de la paroisse Saint-Jacques de 
Montréal, d autre part ; ne s’étant découvert aucun empêchement, nous, 
prêtre soussigné, curé de Saint-Joseph de l’Anse-au-Griffon, en vertu 
d’une délégation spéciale accordée par le Rev. M. R. Rousseau, pro­
curé de la paroisse Saint-Jacques de Montréal, avons reçu leur mutuel 
consentement de mariage et leur avons donné la bénédiction nuptial 
en présence de dame Hélène Têtu LeBoutillier, mère de l’épouse, et 
du sieur Raphael Smith, lesquels ont signé ainsi que les époux. Lecture 
faite.

(signé) Olivar Asselin 

(signé) Alice LeBoutillier 

(signé) H.T. LeBoutillier 

(signé) Raphael Smith

Registre paroisse Saint-Joseph de l’Anse-au-Griffon, Gaspé, P.Q. 3 
août 1902. Communication de Jean-Jacques Lefebvre.

(signé) Th. Smith.



Les archives notariales et l'histoire
(Extraits)

.. .Que rencontre-t-on... dans les études de notaires, lesquelles,... 
sous l’ancien régime, réglaient toutes les affaires domestiques et commer­
ciales? Des contrats d’association, des établissements de bilan, des 
quittances. Voilà pour les financiers et les négociants. Des contrats de 
mariage, des donations, des inventaires après décès, des partages de suc­
cession, des baux de location, des testaments, des transactions consécu­
tives à des procès. Voilà pour les particuliers... Ajoutons des contrats 
d’apprentissage... quelques autres menues pièces sans intérêt (consti­
tutions de rentes, obligations, etc.).

Ces minutes peuvent-elles compromettre l’honneur des familles? 
Nous les avons... examinées par milliers. Nous n’y avons jamais dé­
couvert un fait visant cette question. Des affaires d’intérêt y sont uni­
quement traitées...

.. .les Archives notariales... mises à la disposition des érudits, leur 
rendraient des services éminents et compléteraient les autres (les Archi­
ves d’Etat) d’une multitude de renseignements. Elles permettent en effet, 
grâce à leurs pièces particulières (les inventaires après décès surtout) 
d’entrer plus profondément dans la vie des personnages illustres, d’éclair­
cir l’obscurité des autres, de les situer dans le décor de leur maison, de 
les revêtir de leurs propres habits, d’apprendre quelles furent les fluctua­
tions de leur fortune, d’expliquer maints de leurs actes, de pénétrer leur 
véritable psychologie.

.. .Les minutes notariales... peuvent aussi alimenter l’histoire de 
nos moeurs en nous révélant, sous ses divers aspects, la carrière de 
l’artisan, celles du commerçant, du financier, du bourgeois, du comédien, 
du paysan, ou domestique même, jusqu’alors absolument ignorées. L’his­
toire générale y puisera des ensembles de faits qui lui permettront de 
baser ses idées et ses doctrines, non plus sur des hypothèses, mais sur 
des certitudes inébranlables.

Ne gardons aucune illusion. L’histoire, hors peut-être l’histoire poli­
tique des quatre ou cinq derniers siècles, écrite dans les éléments fournis 
par les papiers notariés, sera tout entière sujette à une revision. Il est 
probable qu’un grand nombre de ses allégations apparaîtront pleines 
d’incertitude et d’erreurs...

Emile MAGNE, COMOEDIA, (Paris), 15 janvier 1928.
Communiqué par Jean-Jacques LEFEBVRE.
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Les funérailles de l'honorable 
Denis-Benjamin Viger
Par Léon POULIOT, s.j. Collège Sainte-Marie, Montréal

C’est en tenue de deuil que La Minerve du 16 février 1861 annon­
çait la mort de l’honorable Denis-Benjamin Viger.

Quinze ans plus tôt, pour des raisons que nous ne connaissons pas 
avec certitude, Viger s’était séparé de La Fontaine. En s’attachant à la 
politique du gouverneur Metcalfe, il avait encouru le mépris de ses com­
patriotes et compromis sa carrière politique. Mais tout cela, simple éclip­
se dans la vie d’un grand serviteur de son pays, était oublié. Il avait re­
trouvé l’estime et le respect auxquels il avait droit.

Congréganiste de la Sainte Vierge depuis ses années d’études au 
Collège de Montréal, Viger était, au moment de sa mort — il avait 86 
ans — le doyen de la Congrégation des Hommes de Ville-Marie.

L’article 10 des règlements de celle-ci, approuvés par Mgr Bourget 
en 1851, comportait une note qui se lisait comme suit :

Si la famille du défunt l’agréait, le corps pourrait être trans­
porté le jour de l’enterrement en la chapelle de la congrégation, où, 
en attendant le clergé, les confrères réciteront un nocturne de 
l’office des morts l.
Viger avait voulu respecter les règlements de la congrégation jusque 

par-delà la mort. Et c’est pourquoi, le matin des funérailles, 18 février 
1861, son corps est transporté à la chapelle des Récollets, siège de la 
congrégation. Après les prières prescrites, le Directeur de la congréga­
tion fait une brève allocution que le journal résume ainsi:

L’honorable Denis-Benjamin Viger était le doyen de la Congré­
gation des Hommes de Ville-Marie, et tel était son attachement 
à cette congrégation qu’il a manifesté le désir que son corps fût 
apporté dans cette église avant d’être conduit à sa dernière de­
meure. Nous lui devions, du reste, ce témoignage de considération 
comme notre doyen et pour les exemples qu’il n’a cessé de donner 
durant la longue et utile carrière qu’il a fournie et qu’il a parsemée 
de traits innombrables d’une pieuse générosité. J’ai eu plus d’une 
fois le bonheur d’entendre ce vénérable vieillard parler avec une 
affection et une reconnaissance vraiment touchantes de ceux qui 
ont dirigé son éducation première [les Sulpiciens] et qui ont gravé 
dans son coeur l’amour de la religion. “J’ai beaucoup lu, dans ma 
vie, disait-il il y a peu de temps, et cependant je puis dire que je

1 Manuel de piété à l’usage des congrégations de la Sainte Cierge (Montréal 
Chapleati, 1857), p. XII.
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ne sais pas encore ce <|ue c est qu un roman.” Il avait en horreur 
cette littérature frivole qui corrompt le coeur et détourne l’esprit 
des études sérieuses2.
Puis, l’on se remet en marche pour l’église Notre-Dame, où Mgr 

1 >ourget officie à la messe des funérailles, toutes les sommités du 
monde politique et du monde religieux sont là, et la foule des fidèles est 
immense.

Après la messe, Mgr Bourget parle: une de ces improvisations qui 
remuaient profondément les coeurs.

Sa Grandeur Mgr de Montréal, avant de s’approcher de la 
tombe pour donner l’absoute, fit une touchante allocution. Quelles 
ont été. dit-il, les dernières paroles du vénérable défunt, dont les 
restes mortels sont ici devant nous? Elles ont été: “J’aime mon 
Dieu, j'aime mon pays,” belles paroles bien dignes d’un bon chré­
tien et d un grand patriote. Sa Grandeur les a commentées avec 
un à-propos admirable et cette délicatesse d’expression qui ne lui 
fait jamais défaut. En effet, ces quelques mots d’une concision re­
marquable font à eux seuls un bel éloge du défunt. Il a brillé 
dans le monde, il a joué un rôle actif dans la politique, il a occu­
pé les places les plus honorables, et cependant, dans ses plus gran­
des préoccupations, il n’a pas oublié ses devoirs envers son Dieu. 
C’est la principale gloire de sa vie et ça été la consolation de ses 
derniers jours3.
Trois ans plus tard, dans une circonstance solennelle, Côme-Sé- 

raphin Cherrier remerciait publiquement Mgr Bourget des paroles si con­
solantes qu’il avait prononcées sur la tombe de son parent. L’évêque ré­
pondit, faisant allusion au portrait de Viger, qu’il avait sous les yeux :

C’est aussi un grand bonheur pour moi de me trouver en pré­
sence de votre très digne parent, l’hon. D.-B. Viger, qui, toute sa vie, 
fut le tendre ami et le généreux défenseur de sa Patrie, qui, avec 
son bien-aimé cousin, le premier évêque de ce siège [Mgr Larti­
gue] a été le fondateur de l’évêché de Montréal qui jouit encore 
de ses largesses, et dont la religion bien connue nous fait croire à 
son bonheur éternel4.
Plus encore que l’homme d’Etat, Mgr Bourget vénérait en Denis- 

Benjamin Viger le chrétien et le bienfaiteur insigne de l’Eglise de Mont­
réal. Car celle-ci lui devait le site sur lequel s’élevèrent, 1823-1825, le 
premier évêché et la première cathédrale de Montréal.

Léon POULIOT, s.j.

-La Minerve, 19 février 1861.
Ibid.

4 La Minerve, 30 juillet 1864.
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